y  ■ 


GENESE 


jDieu.au  commencement,  CieHS,&^  Terre  creay 
Clarté yK^pr es Sans  y  ^nimamy^  ZJerdurei 
Tout  cela  ^>oyant  bon,  outre  luy  dgrea^y 
jDe  créer  ï  Homme  ^Adam^en  humeine  nature. 


GENESE       I  r. 


7)' esprit  viudnty  7)ieu  t^dam  Viuijîe: 
Lui fermeunt,  four  le  hien  courir ^ 
Ranger  tous  Fruits^  hors  mis  celui  de  XJicy 
Quillui  défend  fur  peine  de  mourir. 


GENESE 


un. 


Cdin  occtt  ^hely  par  grande  ojènfe^ 
J<tdyant  re^er  a  jon jrere  germein^ 
7)uquelle  fang,  en  fa  pure  innocence ^ 
Cria  a  ^ieu^  de  ce  meurtre  inhumein. 


GENESE    V  1.  6c  VII. 


Le  grand  déluge^  à  "Noé  2)ieu  f  redite 
Lui  confeilldnt fd  grand  arche  former: 
^uis  y  entrer  y     tout  ce  cjûil  lui  dit^ 
^yant  conclu  toute  chair  consumer. 
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GENESE 


VII. 


Les  fins  hauts  monts  de  grande  eau font  couuerts. 
Ldrche  ejl  en  Lir,  qvnfiOte  dcjpps  ïondcy 
Tous  les  canau^s  du  Ciel  fe  font  ouuerts^ 
Qui  font  noyer  tout  corvs  terreBre  au  mo7}de. 


GENESE       V  1 1  r. 


J^tk^  //  connoit  la  retraite  de  leau^ 
avortant  la  (^lomhe  l  Olme. 

B  4 


G  EN  ES  E  IX. 


Qm  ejl  maudit  de ps  frères prmr, 
T^our  nduoir  m  de  jon  "T^ere  la  honte: 
Sem^  ^  laphet^  ne  Ibnt  'Voulu  fuiuir^ 
7)ont font  leniz^pour  en  faire  autre  conte. 


GENESE  XI. 


GENESE  XII. 


Obeïjpint  a  Dieu  :  qui  lui  commande  y 
De  sen  aller  en  Chanaan  :  la party 
Que  lors  f^romet  à  fa  lignée  grande. 


GENESE       X 1 1  L 


Tant  â ^hrdhdm^  ^  de  Loth^  croit  ïduoir^ 
J^ejmes  engrans  trou^eam  e^T»  hergene: 
Que  leurs  "Bergers^  ne pouuans pUce  amir^ 
Sejont  les  Uns  am  autres  fâcherie. 


GENESE        X  1 1 1 1. 


J^elchifedec^pdin     y  in  prefent4^ 
^  ^hrahdm  en  henediccion: 
Lequel  du  grand  hutm  qml  aportUy 
Lui  diuipt  le  dimey  enporcim. 


c 


GENESE  XIX. 


Quand  T>ieu  prenoit  de  Sodome  y  engeance^ 
Loth  ny  tourna^  7ie ps filles^  la  yUe: 
Sa pmme  adon(j^^ar  inohedicncey 
Se  retournant,  de  Sel  deuint Jlatue. 


GENESE  XIX. 


^uecc^ues  Loth.fes  âem  files  entrèrent 
Deâens  yn  crem^  ou  fe  yoyans  contreintes 
^our  concerner  Ça  race^  lenyurerent: 
Si  que  de  lui  elles  furent  enceintes. 


GENESE  XX. 


^himelec  "peut  détenir  la  femme 
^  K^hrahdm^  c^ue par  jorce  ha  rame: 
^"tdts  Dieu  lui jait  rendre  la  honne  dame  y 
Le  mena^dnt  de  terminer  fa  Vie. 


GENESE  XXI. 


GENESE 


XXI. 


Sous  Urhre  met  s^gar  emmi  les  lois 
Son  fils  pleurant^  creïngnant  le  ^oir  mourin 
IS^nge  de  7)ieu^  juruenant  a  U  Voix, 
Lut  montre  leau  j^our  lenfant  fecourir. 


Ç  jE  N  E  s  E       XX  II  II. 


GENESE       XXI  I  I  L 


f^Aperceuant  fon  mari  aduenir^ 
Se  met  à  ^ié  jRAecca  hmiahle: 
Se  'Voile  auj^i,  car  elle  y  eut  Venir 
Deuant fon  chef  comme Jtlle  honorahle. 


GENESE 


X  X  y  I, 


GENESE  XXVI. 
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GENESE  XXVII. 


GENESE       XXVII 1. 


Idcoh  dormant  la  tejle  jur  la  pierre^ 
US^cheile  ^oiâ  idmirahle grandeur^ 
T^ouchantes  ciepts  depuis  en  h  as  fur  terre: 
Dieu  au  dejjlis,  qui  lui  promet  grand  heur. 


GENESE  XXXI. 


Tant  âS^dû  Idcoh  creim  la  c^uereile 
Que  grand f  repart  îmjait  pour  Idpaifer: 
J^aisjDieu  permet  jue  hmour jl'aternelle^ 
.*5>  rençontrans  lesjait  entrebaipr^ 


î 


GENESE  XX. 


Loin  de  lacoh Çon pe7'e  seslonmd.^ 
T>ina,ÇuiHd7it Çon  eH^erit  'vd.ige: 
Dont  mal  luiprwf:  car  Sichem  ïor.pongna^ 
^ar  tel  efjort  cniil  eut  jcn  ^rucclagc. 


Meurtris  dioncj^  jont  tom  ces  circoncis^ 
Les  punijjans  de  m jreres  de  U  jiile^ 
Qui  les  ^^oyans  entièrement  occis^ 
Saunent  leur  pur^  &  puis  U  y  île  on  fille. 


GENESE 


X  X  X  1 1  1 1. 


GENESE  XXXV. 


GENESE    XXXVI 1. 


Iiidas  non ^Im  le  tuer  nejl  âduis^ 
x^ms  toute jots  âe  le  Rendre  ^retend: 
^arquoy  le  y  ont  dus  pdjjans  ')>ls  a  vis 
ZJendre     liurer pour  ar^mt  tout  conte7it. 
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GENESE  XXXVII. 


GENESE  XXXVIII. 


GENESE        XXXVII  L 


Qudnâ  luda^s  jcet  que  Thamdr  ejl  enceinte^ 
Uetit  mien  'vn  feu  en  grand  honte  elle  meure: 
J!^i^dt6  elle  ainji^Çcs  arres ^ar  contre intt^ 
Lui  remontrant:,  ejl  relafchee  a  t heure* 


GENESE  XXXIX. 


Tur  ks  J^archarJs  en  Sgyfte  ejl  refîdu 
lofeph  captifs  détenu  par  émue: 
Lequel  ils  ont  a  'Phutiphar  ^enduy 
2)e  Thardon  chef  de  gendarmerie^ 


GENESE  XXXIX. 


lofeph  prié  âcimours  par  fa  maître jp^ 
Lui  contredit  ^  pour  ne  Dieu  courroucer: 
7)ont  elle  tôt,  ujant  dune  fnejp, 
(rie  tout  haut  t^ml  la  youloit  forcer. 


GENESE  XLL 


pharaon  y  eut  que  fon  fonge  onexpop^ 
Tous  les  fduans  qml peutjtner  jur  terrc^ 
S'en  tdipnt  tous  y  y>n  jèul parler  nen  oÇe: 
Tarcpuoy  lopph  en  prifon  on  y  a  querre. 


GENESE       X  L  1. 


pharaon  mit  lopph  en  mdridgç^^ 
Dem  heam  enfans  il  eut  tantôt  après: 
LSun  J^anajjes^^ur  la  fleur  de  jon  aage^ 
Vdutre  Sphram^  qui  le  Jîmit  de  près. 


Sfldns Jpojjez^les  fept  ans  hienheureuSy 
Et  commencez^ik  les  fept  de  tourment, 
Deuers  lofeph  'Vient  le  peuple paourens 
Voulant  de  lui  acheter  du  fourment. 


GENESE  XLIL 


Le  Vieil  lacoh  Voyant  faillir  jon  pain^ 
Stquducun  hUne  Çe  ^>end^U€n  Egypte: 
^our  en amiryfentantyenir  Ujaim^ 
y^jkit  aller  fesgram  enjàns  hien  yite. 


GENESE       X  L  1 1. 


IJeBtmdnt  lors  perdu  Jésfon  ^hfence: 
Q  néanmoins  par  lui  font  reconnuz^. 
7) ont  leur  fattpaour  &  cremte,fa  puijjance. 


GENESE  XLII. 


GENESE  XLII. 


Qr^  "Votildnt  '\)Oir  "Bemamin  M  ^tfdgey 
l>es  laijje  aller ^our  le  lui  amener. 


GENESE  XLII. 


T^om  leur  argent  en  ^uidans  leur  Froment 
Trouuent  apres^  dont  leur  jrayeur  sdugmente. 
jDu  hon  lojeph  lacoh  ejl  en  tourment^ 
^leint  SymeonyO^^Beniamin  lamente.  • 


K^donq  le  Jim  J^aitre  d  hôtel  fepeînç^ 

^e  les  loger ^  Çuiudnt fon  ordonnance  y 

8t  Symeon  au  logis  leur  ameine^ 

Tour  leur  montrer  de  leur  creinte  affurance. 


GENESE  XLIIIL 


lopph  leur  fait  dedens  leurs  facs  remettre^ 
tncor  yn  coup  iMr  argent  monnaye^ 
Sten  celui  de  3eniamin  fait  mettre^ 
Le  fen  hanap  :    j^uis  les  en  enuoye. 


GENESE  XLV. 


GENESE  XLVI. 


GENESE        X  L  V  I. 


GENESE    X  L  V  1 1. 
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GENESE       X  L  V  I  1 1. 


GENESE      X  L  I  X. 


Ses  âouz^  en  fans  îjraèl fit  ^enir^ 
^our  leur  donner pt  henediccion 
\Amnt  mourir  :  6^  leur  tans  a  Venir 
Leur  reueUypar  fa ^rediccion.  , 


GENESE  L. 


Droit  en  Ebron  lojeph  le  corps  conduit 
jDu  tre^pafù:,pour  ItnÇepulturer^ 
Comme  liuott  le  l?on  lacoh  induit 
Sncor  yiuant^  le  Jaijant  adiurer. 


GENESE  L. 


IoJèf>h  caduq,  tom  fes  frem  confole^ 
ie  'Dieu  Viuant  la  promejfe  récite: 
Tantôt  aj^res  ja  honne  ame  senmle, 
Tuis  ejl  jon  corp  enchafé  en  Sgy^te. 


EXODE  1. 


ZJn  Thardon^,  âe  lofe^h  ignorant^ 

Fit  IÇrdclde ^eine  tourmenter 

Tour  le  meurtrir  :  mais  J)ieu  le Çecourmt 

T)e  j^lm  en pln^  le  Jît  lors  augmenter. 


T>ont  par  âeïpit  commande  am  ptges  femmes 
jDe  mettre  a  mort  les  fis  a  leur  naiffance: 
Ce  c^ue  ne  jont  ces  ')>ertHeups  dames: 
Qrpar  pitié  ne  leur font  point  nuifance. 


EXODE  I. 


EXODE  IL 


Ld  mire  ejldnt  de  J^oip  acouchec^^ 
Son  pere  l^n  tans  le  recela  chez^  Jcy 
Tour  fa  heduté:fui6  dens  ^one  lonchec^ 
Le  mit  en  leaUy  creingnant  î  8dtt  du  Roy. 


EXODE  II. 


TJoyant  J)ftoïfe  yn  homme  Sgypcien 
Faire  grand  tort^  (fr  cas  inCu^orrÂl^ 
^     SLrieUy  le  châtia  Jî  hien^ 
Qml  le  tua  ^  tenjouit  au  fable. 


EXODE  II. 


EXODE  IL 


Ld  mort  ayant  yeincu  le  !R.oy  (tEgyptey 
Tout  Ifrad rompu  âdijlicaon 
Trie  jon  Dieu  :  ^  par  ces  pleurs  lexcitc^ 
erh  auotr grande  compaj^ion. 
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EXODE  III. 


EXODE      I  I  I.  &  1 1  I  I. 


%)ieu  farces  mains  y  eut  montrer fongrandemre: 
Lui permetantpdr pui(J^ance  hauteinç^ 
7)e  transmuer  Ja  ^erge  en  yn  Coule uure. 
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EXODE  III. 


V Esprit  de  Dieu  c^m  les  hons  acompa^e^ 
Çuide  ^aron  &  Slfùïfe fin Jrere: 
7)  ont  rencontrer  je  ^)ont  en  la  montagne 
Tour  deuifer  de  ce  qtiil  leur  faut  faire. 


E  X  O  D  É       1 1  1 1, 


EXODE 


V  I  I. 


^dis  Pharaon  tenant  fon  cœur,  me!j?rif(L^ 
^  tjd'^dron  &  JHoïfe  Im  dirent: 
^arcjuoy,  à pn  cjue  âe ^on  malsdmpy 


EXODE  VIII. 


E  X  O  D  E       VII  I. 


'Phardon  fait  au  grand  Vieu  recourir  y 
Tant  ejl  marri  de  fe  ^oir  infefter: 
"puis  quand  ihoit  les  Grenouilles  mourir^ 
'Ne  cejje  point  d  If 'ael  molejler. 


EXODE       I X. 


E  X  O  D  E  X. 


2)e  "Tharaon  le  gros  cœur  s'ipumi/ie, 

T)ont four  toujours  a  bien  mieus  l  exhorter^ 

MoiÇe  fait  la  termine  infinité 

7)e  SautereauSypar  le  y>ent  emporter. 


EXODE  X. 


E  X  O  D  È 


X  II 


Tous  premiers  n^iQîdMd%mme  que  de  hejïes^ 
Sont  mis  a  ;!^^r^^>^  'Z^^;^^^  dèiîruBèùr:  ' 
J^als  les  Ehrièffâ  font  dïors  fans  moleflesy 
Qui  ont  fiance  en  J>ieuleur  protefteur. 


E  X  O  D  E      XÏ  I. 


\A  Ifrdël  Dieu  otroya  U ^dcç^  . 
7)duoir  de  f  reJls  de  leur  y  ot^ns  Egypte 
Tous  leurs  ioyaus  :  pour^par  cete  jdllacç^^ 
Les  de^ouiller^  jèlon  leur  démérite. 


E  X  ODE  XIII. 


Dieu  y  a  deuanten  Colomne  de  nue^ 
^our  des  Ehriem  le  chemin  adrejjery 
Si  a  propos  qùds  nçn  perdent  la  Vue: 
Qtr  point  errer  Une  les  y  eut  laijpr. 


EXODE      X  I  I  I  I.  &  X  V. 


Sgypciens par  mort font  hien  rengez^j 
Car  fur  le  bord  de  U  mer  ^ouge gifent: 
Dont  les  Ehrieus^  lefauels  en  font  yengez^y 
Sl^Cercians  Dieu  yn  beau  Qtntijue  dtfent. 


EXODE  XV. 


lieu  d'Slim  ^  ou  âe  la  ^eine  yiuc^ 
Fluent  toujtours  les  fontemes plaipîntes^ 
Tout  Ifrady  pour  je  camper ^arriue^ 
Ld  ouilyoïddes  T aimes  Verdoyantes. 


EXODE 


XVI. 


EXODE     X  vr. 


Sur  tout  le  camp^  loges ^  chapitailies 
Des  hons  Shriem^  leur puijjant  Dieu  &  maître^ 
Fit  arriuer  yn  grand  noml^re  de  Qtilles: 
Lui  agrea?it  de  ce  hien  les  repaître. 
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EXODE  XVI. 


T>e  Dieu  yiuant  le  fournir  mdnijijlc^ 
Dens  les  Mprs  nourrit  les  bons  t  h  ne  m  y 
De  Idliment  &  ^)ianâe  celejle^ 
Qui  ejl  le  Tain  de  la  Manne  des  cieus. 


EXODE  XVI. 


Çarderne  doit  IShrieu  Jeanne  ordinaire^ 
Jufquau  matiP.^  dit  le  Législateur^ 

neaumoms  en  jai^ant  le  contraire^ 
Ld  trouue  en  yers,  ordure^  ^  puanteur. 
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EXODE        XV L 


T)u  Creanur^  auquel fe  repopt: 

Son  Peuple  doruj  ny  fit  rien  que  Retour  y 

Sahhatiiant  comme  il  lui propopt. 


EXODE  XVI. 


n^aron  mit  U  Jeanne  au  Tahernacle^ 
^our  ejlre  ainji  a  Iduenir  montrée^ 
2teprefentant  comme  Dieu  par  miracle 
ISlourrit  les  Jtens  en  deprte  contrée. 


EXODE  XVII, 


8n  "Raj^hiâim  lieti  jort Çec  sejl  campé 
T^out  Ifrael  :  ou  murmure  cHriue: 
J^dts  du  dur  Tloc^c^ue  J^o/Je  ha Jrape 
Dieu  fait jaillir  abondance  dhau  viue. 


EXODE  XVII. 


Qntre  IJraël  ^malec  comhatoity 
SieCais  du  comhat  nen  emporta  la  gloire: 
Car  auenant  jue  J^oiÇe  eslemk 
Ses  mains  en  haut,  Ifraèl  eut  yiBoire. 
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EXODE      X  V  II  L 


Jethro  sen     au  depn  yoir  J^l!oïJc^^ 
Qui  le  reçoit^  comme  him  le  mente: 
^uis  du  mauuais  Tharaon  lui  deuije^ 
8t  comme  "Dieu  les  ha  tirez  d  8g  ypte. 


EXODE  XVIII. 


Lut  fait  créer pour  en  ce  luiayder^ 
jBons  (S"  loyaus  îugeSy  ^  Capiteines^ 


EXODE  XIX. 


kA [on  retour  Jifù  ^fe  au  peuple  annonce^ 
Qiiil  faut  de  T)  te  h  garder  toute  ordonnance: 
^omme  il  lut plait  /jra^jl  fait  re^once^ 
Quil  ejl  tout prejl  lui  rendre  olpeijjance. 


EXODE  XIX. 


Troi^  iours  auant  c^ue  T>ieu  fe  mumjejle 

I^raèl^  commande ^oy  tenir 
Loin  de  Sina  {tant  t homme  jue  U  hejle) 
Lauer  hahits^  de  femme  sahHemr. 


EXODE  XIX. 


EXODE       XXXI  r. 


T>e  Dieu  Vimnt  Israël  ne  tient  conte^ 
Z>ifanty  Jyfoïje  au  mont  trop  demourer: 
Dont  en  Oreh  esleue     TJeau  de  fontCy 
Quil  tient  pour  T>ieUy  ^  le  vient  adorer. 


EXODE  XXXII. 


Legcrement/^ar Çon  idolâtrie. 


L 


EXQDE        XXXI  L 


l^ejlanr  doné^l  plus  aucunement  recorz^ 
T>e  Dieu^  adonrj  rid point  ddutre  dejîr 
Que goîtrmander^     duncer  :  car  le  corps 
Mdugré  raison  y  eut  yiure  a  jon  plaipr. 


EXODE  XXXII. 


EXODE    XXXII.  &  XXXIII. 


!DieUy  ayant  Ifraël fe  jouiller 
idolâtrie  en  adorant  le  ZJeau^ 
T^out  ornement  lui  fit  lors  deïfouiller 
6n  ïdpelant peuple  de  dur  cerneau. 


EXODE  XXXIII. 


\Au  Talernacle  e^ant  entre  MoiÇc^ 
7)ieu parle  k  lui  en  Çolomne  de  nue^ 
7)  ont  dijraèl  lagranâtourhe  raj^ife^ 
Lddore  ayant  du  mijlere  la  Vue. 
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EXODE  XXXIII. 


JirCoïfe  ^>eut  yoîr  Je pn  Dieu  la Jace^ 
J^aié  line  peut  en  y  te  ejlant  humein: 
Quand  donc^  de  Dieu  la  f aime  gloire  p^jj^* 
Le  yient  couurir  ce  pendant  de pt  main. 


EXODE      X  X  X  1 1 1 1. 


J^oife  ejldnt  de  Sind  retourne^ 
Jl  ignoroit pi  face  ejlre  cornue: 
Dont  Ijrael^  cjui  en  fut  ejlonne^ 
"Ne  Sdprochon  de  luid  ja  yenue. 


EXODE       XXXIII I. 


Quant  am  Ehriem  lors  J^oïfe  parloity 
Leur  decldirant  tout  famt  commandement 
!Du  Créateur  y  la face  Je  Voiloit, 
Car  ïejcouter  ne  pouuoient  autrement. 


EXODE  XXXV. 


EXODE      XXXVI.  &  X  X  V. 


U Oracle  efî-jait^ainfi  que  Dieu  t ordonne^ 

Cheruhms  iun  excellent  ouurdge^ 
U^rche  deJjoHS  ceinte  dune  couronnz^ 
^oury  houter  la  Loy  de  témoignage. 


EXODE       XXXVII.  &  XXV. 


EXODE 


XXXVII.&  XXV. 


Tour  ejclairer  dedens  le  SaintuatrCy 
Lec^u^l  ayant ftx  rameaws  &  la  tygç^y 
Septgrans  jlamheaHs  joutient  j^our  luminaire. 


EXODE    XXXVII.  &  XXX. 


Ou  Ion  faijoit perfumigacion 
De  freciem  perfums  aromatiqSy 
Selon  de  Dieu  la  compojicion. 


EXODE     XXXIX.  &:  XXVIIi: 


^our  célébrer  leur  office  ordinaire. 
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EXODE  XL. 


J)€o/p  fuir  U  cGvpcrddon 
T>u  Sainmaire^  tour fon  ornement: 
jD' huile  [acre  fuit  U  f/inte  onccion^ 
Qtr  cejl  de  Dieu  exprès  commandement. 


EXODE  XL. 


Sjlant  parjet  du  Saintudire  ïeuure^ 
Ld  J^dgejlé  de  jDieu  lors  y  ejclairc^ 
^ar  tour  dedens^& par  dehors  le  k^uurc^ 
Le  tour  durant  dune  lS[ue  ordinaire. 
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EXODE  XLI. 


M  4 


EXODE  en  Çrec  ejl  autant  à  dire  comme  a 
nous  jorne^O"  ejl  ainjt  nomme ^  pour  ce  qùen  icelui 
ejl  dejcrit  cornent  le  ^Peuple  d Ijraël prtit  dS^pte, 
et pajja  la  mer  rouge{icelle  sefiant  feparee  comme 
en  deu6  montagnes  ayant  lai^e  le  fanage  Jec 
am  ljraèlites^&  remife  en  Jon premier  ejlre  juad 
cens  qui  les  juiuoient furent  entrez^dedens)et puis 
chemina  par  les  dejers  ou  Dieu  par  fa  diuine  mi^ 
fericorde  (  de  laquelle  il  uje  enuers  ceus  qui  tont 
pour  leur  T)ieu)toufîours  les  reput.  Sortit  toutefois 
d'Sgypte  après  auoir  enduré  beaucoup  de  maus^ 

quaft  infuportahles^  du  miferahle  Tyran  Pha- 
raon :  lefquels  il  endura  pour  punicion  des  péchez^ 
de  Jes  pères  qui  nduoient  pas  cheminé  par  la  ^oye 
du  Signeur  ams  en  ejloient  foruoyez^  :  defqueh 

efloient  les  fis  de  lacoh^  qui  auoient  ^endu 
leur  fere  lofeph^&  mis  leur  pere  en 
extrême  angoiffe  pour  la 
perte  de  fon  en-- 
fant. 


ZJn  feu  yenant  de  Dieu  des  ciem grand  erre^ 
Le  ficnjice  entièrement  deuore: 
7) ont  Israël p  projlernant  en  terrCy 
Loue  fon  Dieu  ^ml  redoute  ^7*  adore^ 

M  s 


\ 


L  E  V  I  T  I  Q_V  E 


X. 


l>Iadah  aucc  .Aliti  feu  ejïrangf^ 

Signeur  Dieu^  contre  jon  'Vouloir ^  ojrenty 
Dont  ejl  marriy  ^  fur  le  champ  sen  ^>engey 
Çar  dure  mort  par  Jeu  celejle  joufent. 


L  E  V  I  T  I  Q_V  E  X. 

r 


I 


L  E  V  I  T  I  Q_V  E  XXIIU. 


J^oïfe ptit  lapider     ieune  hommc^ 
Tar  bons  témoins  prouué  hUsjemateur: 
Loin  de  fon  camp  tout  le  peuple  UJJomme, 
Tour  meintenir  la  Loy  du  (jeateur. 


D  E  VT  E  R  ON  O  M  E    XXXI II 1. 


7)ieu  montre  adonq  au  projeté  SUoife^ 
.Vduertîjjant  ne  yiure  â'auantdge: 
T^om  les  qmntons  de  la  terre promijc^ 
Qdjl  yoiddu  mont  "hleho  en  ^aïfage. 


I  V  G  E  s  VII. 


Quand  Cedeon  connut  au  long  des  eaus 
T^rois  cents  des  jîens  hardis^  les  Voyant  hoire^ 
Leur  mit  en  mains  trompettes  jlamheam: 
KAinJiohtïntÇM  ennemis  VîBoire. 


N 


I  V  G  E  s  IX, 


^yant  tuéfes  frères  jur  la  perrc^ 
^himelecfut  contremt  rendre  Idme: 
Çar  afiegeantThehes  par  dure  guerre^ 
Reçut     coup  rué  par  ^>nejemme. 


I  V  G  E  s  XV- 


Fagots  ardens^  dont  jurent  hien  trouhkz^ 
Les  Thilisiins^  mefmes  jùilles  Idjch^t^ 
^ar  yn  moyen  qûils gâtèrent  leurs  hlez^. 


N  i 


I  V  G  E  s  XV. 


N  3 


I.  ,    R  O  I  s  XVI. 


I 


Quand  IcJ^erit  malin  entrôitau  corp$ 
%>H  'Roy  Saul.pour  le  fort  tourmenter, 
T>auiâ  louant  dinjlrument  par  acorz^y 
T>iumement  le  Jaijoit  ahfenter. 


I.      ROIS      XXII  II. 


I.      ROIS  XXXI. 


N  S 


1 1. 


ROIS 


XIII. 


II.       ROIS  XVIII. 


II.       ROIS  XX. 


III.       ROIS  II. 


Salomon  Jcet  loab  ejlreinfdele: 
Dont  courrouce  commande  de pt  (touche 
Quil  foit  meurtri  tantôt  de  mort  cruelle^ 
"T^onol^llant  que  le  faint  ^^utel  il  touche. 


III.        ROIS  X. 


La  jR,o)ne  ^>ienî  âe  Saha^  faire  ef^reuue 
De  Salomon  en  fon  diuin  jauoir: 
Donc^  ïenrenâam^  admirable  le  treuue^ 
Tarjuoy  lui  jait prejens  de  grand  auoir. 


III-       ROIS  XIII. 


Oheijptntk  l  homme  flus  cjùd  Dieu 
TlepHt  Jon  corps  en  *Berhel  un  projeté: 
Dont  en  chemin^  au  partir  de  ce  lieu, 
Fut  mti  d  mort  dune  cruelle  he(le. 


11 1.       u  1  s  XVI. 


Le Jtege  ejldnt  âeuant  Therp posé^ 
Zambri  ne  Jcet  ou  Je  Jauue  ou  recule: 
Qr  nulajptut  endurer  m  ose^ 
Tarquoy  de  peur  au  grand  palais Je  hrule. 


o 


m.  ROIS 


XVII. 


8n  celui  tems  tjue  ^ur  terre  il  ne  plut 
T>ens  le  T'orrent  de  Carith  lut  f/elie, 
Tdr  des  Çorheaws^ainfi  cjùa  Dieu  il plujly 
Luijut  porté  pain  ^  chair  pour  ja  yie. 


III.       ROIS  XVII. 


o  % 


III.      ROIS  XIX. 


^115 grdns  Dejers  Helie  ^oit  un  ^nge^ 
Lui  evÇeignant  eaii  ci?  fain  en  ce  lieu: 
^ar  la  Venu  duquel^  comme  //  en  mange^ 
^aruient  au  haut  d  Oreh^  le  Mont  de  "Dieu. 


1 1 1 1.    ROIS  un. 


o  3 


I  I  I  I.       ROIS  VI. 


Les  Siriens  ^eïijee  mcnd^ 
1^0 dueuglez^de  T)icu  dcns  S it marie: 
T^ulsy  yoyans^  comme  Dieu  t ordonndy 
Furent  lajchez^  fans  leur  oter  U  \ie. 


nu. 


ROIS 


I  X. 


îehu  "voyant  lezahel U  cruelle^ 
^yt  la  jènejlre  en  hrauaâe  ejjoree, 
Du  haut  en  has  jit  ruer  le  corps  etelle: 
'Puis  en  ce  pomct  des  chiens  Jut  deuoree. 


o  4 


nu.     ROIS  XIX. 


^^4 Syriens  cuiâans  par  leur  gr ans  faits 
leriijklem  jorcer  de  hra^s  hojlile^ 
Furent  rompus  par  ï  ^nge^  duj^i  défaits^ 
£n  en  tuant  centoclantecinq  mile. 


I  I  I  I.      ROIS  XIX. 


un.       ROIS  XX. 


Sz^chm  malade  UngourctiS 

Fut  auerti  de  mort^  par  fjaie: 

Lors  pria  Dieu  de  bon  cœur,  tout paoureus^ 

Qui  le  gucrit,(^  prolongea  fa  vie. 


1 1 1  r.     ROIS  XXII. 


IIII.       ROIS  XXV. 


leruptlem  tout  hon  heur  ahandonne^ 
LjC  Teu^le  meurr^fon  "Roy  ejl  enchaîne 
^our  Jes  péchez^  :  lupjues  en  'Bdhîlon(:^ 
Sedechm  ejl: pris  emmené. 


IL       P  A  R  A  L  I  P.  XX. 


/ 


Les  J^alheurews  quisejloient  marchez^ 
Contre  luâa^^ont projlernez^  en  yoye: 
Cdr  Dieu  permet  qtiils  Je  jont  detrenchez^^ 
jDont  loptphat  en  emporte  la  proje. 


II.    P  A  R  A  L  I  p.  XXIIII. 


I 

y^/'-^r         conJuifant  Zdcharicy 
lie f  Tint  luda  de  jaire  k  Dieu  ojenje: 
J^aps  Joas  !Roy^  quoy  cjuil  ■fît grand  folie. 
Le  jit  mourir  fâr  fon  outrccuuLtnce. 


T  O  B  I  E  I. 


Quoy  que  J^efchans  tinÇent  captif  Tohie^ 
Q  néanmoins  âe  fon  Dien  Çe  recordç^ 
Si  ardemment^  c^ue  iamau  il  nouUiç^ 
Deuures  montrer  degranct  miséricorde. 


T  O  B  I  E  VI. 


T  O  B  I  E  XI. 


Refiouijptnt  fon  hon  Tere  très  ^iel 
Diuinement^  T^ohie  d l'a  ^enucy 
Lui  tint  un  tems  defjtis  lesyetps^  du  fiel 
De  [on  Toijfon  :  dont  lui  rement  la  vue. 


I  V  D  I  T  H  XIII. 


P  4 


RESTER      VII.  &   Vil  I. 


Heïler  ejlant  d^^JJuere  dprocheCy 
Sauua  de  mort  le  "Teiiple  îudcuc^ue: 
Fit  fendre  ^man  :  qui  ^^ouloit  Jïtdrdochee 
J^'Cettre  augilet^  auquel  mourut  l  inique. 


I   O  B  II. 


Qjioy  que  SdtdHy  ayant  âe  T)ieu  UcencCy 
8ut  jra^é  loh  dextreme  ajliccion: 
Q  néanmoins ^a  grande  paciencc^ 
Fit  aparoir  de  fa  perjèccion. 


DANIEL  III. 


Les  trois  enfans  n'dJorent point  t idole, 
J)ont  font ^etez^tous  ^^ifs  en  lajoumatfe: 
U  ^nge  y  dejcend^  que  jeu  ne  les  a  joie, 
(jetant  dehors,  la  jamme     ^  hraize. 


DANIEL  V. 


DANIEL       X  I  II  I. 


7)dniel  ejl  ddté^c  Lyon  s  tire  y 

jDieu  permerant  ^tiil  rien  reçoit  outrage: 

Ses  ennemie,  au  courage  empire^ 

Sont  en  jon  heu  deuorez^  par  grand  rage. 


II.      M  A  C  H  A  B.      V  M. 


Si  ejl  aujii  leur  jainte     chère  mere, 
Qm priant  DieUy  les  anime  au  fu^ltce* 


F  I  N. 


SONNET. 

^our  sdprocher  du  grand  Dieu  de  lumière^ 
J)rCoïje jut  en  face  fl  luijanty 
Que  fa  lueur,  jut  tant forte  eÎ7*  nuifant 
Ip-aël,  qîiilsen  tir  oit  arrière. 

Jiftoïfe  ainf  regardant  fa  manière^ 

Tour  lui  ayder  à  ce  tjiiil pujl  voir  lair^ 
Fut  lors  dduis  de  fa face  )>oiler: 
Ohfcurciffant  fa  lueur  efrangere^ 

Qte  lueur,  cejl  la  fainte  efcriture: 
8t  le  regard  d Jf^ael  nousfgure 
Le  cors  charnel,  cjuinen  \oid  que  la  toile. 

Tarquoy  Chrétien,  dSSf  rit  ouures  les  y  euSy 
^our  contempler  la  parole  des  Cieus 
Et  tu  Verrai  Jifoife  fans  fon  yoile. 


L'I  M^^R  I  M  E  V  K 

AV^  LECTEVRS, 

^        L  V  T. 


E  S  chofes  d'inftruccion 
qui  font  reprefentees  à  la 
veuè ,  &  par  icelle  ont 
entrée  en  l'apprehenfion,&:(lelà 
en  auât  en  l'entendement ,  Se  puis 
en  la  mémoire, efmeuuent  Se  inci- 
tent dauantage,&:  demeurent  plus 
fermes  Se  fl:ables,que  celles  qui  ont 
leur  feule  entrée  par  l'oreille.  A 
caufe  dequoy  vous  av  fait  dreffer 
ce  prêtent  Liur^t  de  figures,prin- 
fes  lur  les  hiftoires  du  nouueaii 
Teftament,&  côcernansles  prin- 
cipaus  articlêl,  myfteres.  Se  points 

A  z  de 


de  notre  falut,6<:  fainteTf-oy  Chré- 
tienne 3c  Catolique ,  auec  l'expo- 
ficion ,  en  petis  vers ,  mife  brieue- 
mentau  defïbuz  de  chacune  d'i- 
celles.  Receuez  le  donq,Le£î:eurs, 
pour  recreacion  à  l'œil ,  ayde  à  la 
rnemoire,  6c  contentement  à  l'eC- 
prit ,  que  Dieu  vous  vucille 
toufiours  garder  à  fon 
honneur  Se  louen- 
ge  éternelle. 


A    T  R  E  S  I  L  L  V  S  TR  E 

&  Treshaute  Princefle^Madame  Mar- 
guerite de  FranccDucheflc 
de  Berri ,  Charles 
Fontcine 
S- 

Md  hdjje  ^  petite  fdBurç^ 
"Nop  approcher  de  ta  haute jje^ 
Jfxtais  le  jugetyprins  dejcriture^ 
Qui  ejl  toute  diuine  ^  puréy 
Se  Veut  addrejjer^  ^  sdddrejje 
^  ta  yertueufe  nohlejp. 

A3 


VEudngeliHe ^aint  Matthieu 
E fiant  8hrieu  de  naciony 
Efcnuit  auj^i  en  Ehrieu 
(premier  de  tom)du flz^de  Dieu 
L*  humaine  generacion, 
ZJti,  Mort  y  Jlejurreccion. 


Saint  Marc,  de  faim  *Pierre  interprète, 
7)e  qui  la  doBrine  ha  [uiuie, 
Tar  fon  euangile,  en  hrief^traitt 
T>e  mainte  chofe  dite  ^  faites 
Tar  lefuchrtfl  le  fruit  de  -pie. 
Le prejchant  en  Alexandrie, 

A  '4- 


Saint  lan  efcriuit  le  dernier 
VSuangile  tant  hautement^ 
Que  lejuchriji  Ik  pour  premier 
De fes  aymez^^  &  coutumier 
2)e  reposer  heureusement 
xAujeindiceluipnuèment. 

A 


S.Luc  ih 


V^nge  prédit  a  Zachariç^ 
{Offrant  encens  a  la  manière^ 
Et  Loy  des  luijs)  que  Dieu  cjutl 
Lexauce  :  mais  comme  il  yariey 
SBant  douteus  en  fa  prière^ 
Soude  m  perd  la  parole  entière. 


S.Luc  !• 


Vt^nge  fut  tranfmls  deuers  celle 
Treïpure  vierge  en  innocence^ 
Qui  ejh Çeule  mere  ^  pucelley 
^our  annoncer  la  grand  nouuelle^ 
Que  le  FilzJDieu  grand  en  f^uifjance^ 
Trendroiî  en  elle  humaine  ejjencc. 


s.  Luc  T. 


L  d  Trejjainte  Vierge  Marie 
"Diligemment p  met  en  ^>oye 
Vers  la  maijon  de  Zacharie^ 
Si  (jue  fa  coufîne,  amie^ 
7)e  faim  Un  enceinte,  elle  ^oye^ 
Qui  en  loyant  faute  de  loye. 


s.  Matth.  II.    S.  Luc  ir. 


En  "Betleem  i  E  s  v  s  fut  né 
En  yne  creiche  pourementy 
Comme  auoit  eHé  ordonné 

^dint  conseil  fur  ce  donné 
Ld  jii6  au  ciel  diuinementy 
Et  f  redit  anciennement. 


s.  Luc  11. 


V^Ange  fait  fauoir  la  naijjancc^ 
T>e  lejhchrijî  ans  TaBoureatis: 
"pu^  ^>ont  jouz^joy  ^  grand' fiance 
En  jBcîleem^  pour  iiljcurance: 
Et  laijjent  de  nuiB  leurs  troupcaus, 
Leurs  moutons^  IpreLis^  agneam. 


S.Matthieu  ii. 


Les  fdges  "Rois  sen  Vmdrent  droit 
7)^ Orient  adorer  i  E  s  v  s: 
Si  entrèrent Çouz^petit  toiB^ 
Quand  Virent  ïeîhotle  a  ïendroit 
Sdrreîler  tout  droit  au  de^tis^ 
Tour  les  garder  dèlfre  deceuz: 


s.  Luc  II. 


6s  hras  de  Symeon  receu, 
Rendit  Symeon  contenté, 
Tour  le  SMt  repyefentéy 
Et  deuanr fesyeii^  appeneu^ 
Qùen  fon  ïfj^nt  dHott  conceu. 


s.  Matthieu  i  x. 


Herode  occit  les  InnocenSy 

enfant  auj^i  r  e  s  v  s  occire: 
En  ce  point  maints  Tyrans  f?uifjans 
^uecques  tout  leur  humain  JenSy^ 
Soit  par  conjetl.ou  cruelle  ire^ 
t^ujait  de  Dieu  nom  onj  feu  nuire. 

B 


s.  Matthieu  II. 


Incontinent  de  pais  change^ 
Et  sen     en  la  terre  eHrange^ 
Que  Ion  nomme  encores  ^gypte^ 
^eingnant  dti  Roy  î ire  deipite. 


S-Matth.iii.   S.  Marci. 
S.  lan  I. 


Saint  lan  SatiBe  hatiza 
le^uchrifiau  fleuue  lordain: 
{Mak  parauant  ilsexcufa) 
Et  puis  après  il  amfa 
Sur  le  Sauumr  descendre  a  plein 
Le  faint  B^rit  de  grâce  plein. 

B  z 


s.  lan  I» 


Siiint  lan  !BanFle  precurfeur. 
Lequel  ne  hatizoït  qiien  eau^ 
ZJoyant  marcher  notre  Signeur^ 
Luy  porta  Vn  ft  grand  honneur^ 
Quil  difl  de  luy  ce  mot  tant  heau^ 
TJoicy  \emr  de  Dieu  t Agneau. 


s.  Match.  1 1 1 1*    S.  Marc  i. 
S.  Luc  1 1 1 1. 


Satan  au  de  fer  t  le  tenta^ 
Vifant  qmlfifl  de  pierre  pain: 
^uis  fur  le  Temple  le  porta: 
^uis  fus  Vn  mont  il  le  monta: 
Mais  Satan  de  cautelle  plein. 
Le  tenta  par  trois  fois  en  Vain^ 

B  î 


s.  lan  1 1. 


Jefuchnjl  eFlant  inuite 
^ius  noces  dami,  ou  coufin^ 
Uoyanr  de  \in  necej^itéy 
Fit  par  fa  fainte  autorité^ 
Et  par  beau  miracle  diutn^ 
Transmuer  ïeau  en  treshon  Vm, 


s.  laniiir. 


Jeftichrift  jui  efi  U  fontdine 
ieau  de  yie  dimnement, 
3)emanâe  à  la  Sarruiritâine 
^  Ivoire,  non  d'une  eau  mondaine, 
Qmme  et  f>enfoit  premièrement: 
fuis  il  t  infirme  lien  hautement. 


s.  Matth.  XIII.    S.  Marc  v  u 
S.  Luc  II  II. 


En  lS[azdret  entra  au  Temple 
{Synagogue,^  d^s  lutjsï EgliÇe) 
Ou  le  "^Peuple  qui  le  contemple. 
Entend  de  luy  jaucir  fi  ample, 
Qtiincontinent  sen  fcandaltze, 
Et  four  fes  parens  le  me^prife. 


s.  Luc  V. 


s.  Matth.  VIII.   S.  Luc  v. 


Entre  les  miracles  auint 
Quun  homme  ladre  sdpprochdy 
Et  tout  droit  à  lefuchrifl  vint: 
*Puis  tout  fain,(^ gueri  deuint 
Si  tôt  ^jueiESv  sle  toucha^ 
Qui  fa  ladrerie  feicha. 


s.  Match.  XII.   S.  Marc  1 1. 
S.  Luc  VI. 


Les  apôtres,  cjui  auoient ftim^ 
Le  iour  du  Sahhat  arrachoient 
E^piz^de  hlé  auec  la  main: 
MaU  les  luifs  de  cœur  inhumainy 
De  cela  lien  fort  fe fachoient^ 
8t  a  lefuchrijl  sdttachoient^ 
Qui  reprint  leur  al? us  a  plein. 


s.  Matth.v.    S.  Luc  VI. 


Ie  s  y  sjes  s^potres prefchdnr^ 
Dijl  les  \ray  pour  es  bienheureux^ 
Les  humbles  ^  les  douloureux^ 
^ux  cjue  chacun  Vd  reprochant, 
ue  le  monde  hayt,  touchant 
Le  nom  de  Vicu  porté  par  eux. 


s.  Matth.  VII.   S.  Luc  v  i. 


I  E  s  V  S  hldtme  ainfî t h^;pocrite 
Qui  dejjti^  Joy  nkuije  rien: 
^mment peux  tu,<!^  qui  t  incite 
De  \oir  \ne  paille  pente 
En  l  œii âdLHtruy,  o^uine peux  hien 
ZJûir  yne  ^ojje  hu^che  au  tienl 


s.  Matth.  VIII.   S.  Luc  v  1 1. 
S.  laniiii. 


ZJn  (èntenier  tout  triHe  &  hlefme 
Le  prU  pour  fon  fitz^tranfî: 
I  E  s  V  s  Voyant  fa  Foy  extrême, 
Le  guérit  tout  d  l  heure  mejme: 
Tus^  dijl  qiien  /frac/  auj?i 
"Ne  vid  Foy  telle  à  celle  cL 


s,  Matth.  XIII,   S.  Marc  1 1 1 
S.  Luc  VI II. 


Loijeau  c^ui  mange  la  femence 
^  al  qui ^cme par  la  ^^oycy 
Cep  le  malin^  plein  de  nuifance^ 
Qui  yient  dens  notre  conscience 
jRauirytout  ainjt  quune  proye^ 
Le  pur  grain  de  doBrine  yraye. 


s.  Matth.  VIII.    S.  Marc  i  ii  r. 
S.  Luc  V II  i. 


I  E  s  V  s  dormant  en  la  nduire^ 
Un  grand  Vent  fc  leue  Jî forty 
Qîhl  Vous  U  trouLle,^  Vous  U  Vire, 
Et  U  [tngU  comme  par  ire: 
J^éiais  luy  efueilié.pnet  d  accord 
Le  \cnt  (îT  mer pL  ins  de  dijcord. 


s.  Matthieu  x  1 1  r  i. 


lejuchrijl  cheminant  fus  ledu 
Faitqtionse^ionne  fou^eçonne: 
Saint  T terre  for  tant  du  hateaUy 
Sur  leau  chemine J;ien  (<r  heau: 
Tuk  yn  )>ent  lenfondre^^  leBonne: 
Jifais  lefuchrifl-  fa  main  luy  donne. 

c 


s.  Matth.  X  V.    S.  Marc  v  1 1. 


S.Marth.  xv.    S.  Ivîarc  vin. 


Çrand peuple  par  trou  jours  entiers 
Suiuou  kÇuchnji: par  les  chams: 
De  fepr pains  {reBans  maints  (quartiers) 
lien  repeut  <juatre  milliers  y 
ZJoire  tant  feulement  desgrans^ 
Sans  les  femmes^  ^  les  enfans. 

C  2 


s .  Matth.  XVII.   S.  Marc  i  x. 
&aursi  S.  Luc  ix. 


^Au  mont  montra  fa  majeBé 
tenant  jaint  JanJajueSy(^  Tierre, 
Siitoïfey  fut  reprejenté^ 
Et  Site  ddutre  coBéy 
2)ifm  quen  ludaïjue  terre 
Il foutiendroit  mortelle  guerre. 

c  3 


s.  Lue 


leÇuchriJl  dijoit,  pour  connoin-e 
Celuy  qui  ejl  notre  prochain. 
L'homme  nauréna  onc^ peu  eHre 
Secouru  du  luddïq  T^rejîre^ 
"Ni  du  Leuitey  ains  dm  certain 
Homme  échanger  ^Samaritain. 

c  4 


s.  Luc  X  V. 


Lcnjanr prodigue  deUijJ^ 
Son  pere.pour  mieux  pailUrder: 
^uis  la  famine  le  prefja: 
Lors  a  fon  pere  Siidrejpt^ 
Tour  pardon  luy  en  demander^ 
Qui  le  feïlin  fit  commander. 


s.  Luc  XVI. 


Le  riche  ^nourri  ^  yejlu 
En  toute  deleRationy 
ZJoyant  le  Lazare  ahhdtu^ 
Foil?leymaUcle,^  fans  ^ertu^ 
ISle  luy  donne  réfection: 
Les  chiens  en  ont  com^a^ion. 

G  s 


s.  lan  X. 


l»fi.Jilll!;!^l!j|l!Miilim 


Les  peruers  luip  tout  en  commun 
TJoiis  enuironnent  Jefuchrijl^ 
Luy  Jiptns  cjue  jans  doute  aucun 
Il  decldire  s  il  ejl  le  Chnjl: 
llreJfoni.commc  il  ejî  ejcnty 
J^on  7^ ère  ^  moy  ne  jommes  ^uun 
Lors  chacun  deux  des  pierres  prit. 


s.  Matth.  XXI.   S.  Mp.rc  x'i. 
S.  Luc  I X.   S.  lan  ii. 


S.Matth.  XXII.   S.Marc  xii. 
S.  Luc  X  X. 


Les  faux  mouchars  'Phdrijtens 
(uidans  Lien  lefuchrifl JurfrenJre, 
^uec  aucuns  Herodiem 
Enuoyez^par  les  ^ncienSy 
JJintcrroguerent,  four  contendre, 
Stl faut  a  Ce  far  tribut  rendre. 


S.Matth.  xxvr.   S.Marc  xii 
S.Ian  XII. 


Ej^andant  onguent précieux ^ 
Rendit  la  maiÇon  toute  pleine 
7)e  honne  odeur,  tant  Jouueraine^ 
Que  ludas  le  Jedicieux 
J^urmura^comme  auariciçux. 


s.  lan  XIII. 


I  E  s  V  s  fécond  en  Trinité 
Ldua  aux  apôtres  les  piezj, 
Montrant  à  toute  autorité 
Le  droit  chemin  d humilité: 
Et  après  (jùilles  eut  Uuez^ 
€ncor  les  ha  il  ejfuyez. 


s.  Matth.  XXVI.  S.  Marc  x  1 1 1 1. 
S.Luc  XXII. 


mont  d'Oliuet  il  fria^ 
7)e  ne  hoire  ce  dur  cahce: 
Màis  juandfon  Tere  il Çufflia, 
Ceci  accordé  ne  luy  ha: 
Qr  luy  offert  en  ptcrifice, 
7)euoit purger  notre  malice. 


s.  Matîh.  XXVI.    S.  Marc  x  1 1 1 1. 
S.  Luc  XXII.  S.  îan  x  v ii. 


Sotis     hdipr  en  trahtfon 
lejuchrijl Jut  Hure,  pris: 
(  CeHott  le  miel  fus  la  poifon^ 
8t  Id  jeintife  en  lordijon:) 
luâas  nen  reccut  pour  fin  pr/s 
Que  trente  deniers^  tout  compris. 

D  z 


s.  Matth.  XX  vr.    S.Marc  xriir. 


S.Matth.  xxvii.   S.Marc  xv. 
S. Luc  XXIII.  S. lan  XVIII. 


iSmuie  auec  tdmhition 
jOesfaux  luijs,  nation  ingratCy 
pleine  âdhus^  iextorjton^ 
^trreur^  ^indications 
Enuoye  i  E  s  v  s  y  ers  TilarCy 
Qui  main  y  trome^     ne  les jlate. 


s.  Matth.  XXVII.   S.  Marc  x 
S,  lan  X I X. 


I  E  s  V  s  de^pines  couronné^ 
Sndura  )?n  trejgrief  tourment 
Que  riduoit  TiUte  ordonné: 
Sdak  maint  Satellite  addonm 
tout  mal  faire  grandement, 
Surpajja  le  commandement. 

D  4 


s.  lan  X  I X. 


T^iUte  aux  cruelz^  luifs  montroit 
lefuchrijl  {dtfanty  y>oicy  t homme) 
!DhIpmes  couronné  ejloity 
Et     mante  dU  rouge  ^  or  toit: 
Lors  la  commune  Voix  en  jomme 
kA  mourir,  far  leur  Loy,  le fomme. 


s.  Luc  XXIII. 


S.Matth.  XXVII.  S.Marc  xv. 
S.Luc  XX m.  S.  lan  xix. 


lefuchrijî  en  croix  eBendu, 
yatourut pour  nous  \iuijier: 
Son  corps  cloue,  tiré,  tendu^ 
8t  jon  jdngpour  nou^  eJpandu, 
Sont  les  armes  pour  déifier 
Teché,  U  Mort,  lennemifer^ 


LA  RESVRRECTION. 

S.Matth.  XX  vin.    S.Marc  xvx. 
S.  Luc  X  XI I II.  S.Ian  xx. 


TJjant  de  fa  âmnité: 
€ty  ce  jdîfdnt^  ha  excite 
^otre  ame  de  terre  rauie 
Bth  kmour  de  ceieBe 


s. Matth.  xxvïii.   S.Marc  xyi. 


Les  trois  J^dries  douloureuses 
De ^and  matin  \ont  au  tombeau^ 
^ar  ajjecî'ions  merueilleufcs 
^ortans  ointures precieufes 
T^our  oindre  le  corps  faint  c37*  leau: 
J^ats  "Xfoyent  Ï^Ange  en  louuenceau^ 
Qui  leur  dit  nouueUes  ioyeujes. 


s.  lan  X  X. 


^agdeleine  de  defîr  pleine 
Sen     fon  hon  maiHre  chercher 
Dens  le  tomheau^  ^  auec peine: 
Lors^  en  iardinierypt  Voix  pleine 
8lle  entend^  0*  y  eut  approcher: 
Mais  il  défend  de  U  toucher. 


S.Marc  xvi.    S.Luc  xxiiik 


De  leruptlem  sen  partirent 
Deux  des  fens,  alUns  en  EmdPis: 
Lors  [uns  le  connoitre^  le  ^irent^ 
Et  [t  entreux  maints  propos  dirent 
Touchant  Jes  tourmens^&*  ^rans  maux: 
T^uis  leur  remontra  des pomts  hauts: 
Snjinde  Veuc  le  perdirent. 


s.  lan  XX. 


Saint  Thomas  ne  'Voulut point  croire 
Tar  ouir  dire^  mais  par  Voir: 
Son  incrédulité  notoire 
Bfi  ejcrite  en  la  fainte  hiBoire^ 
^our  confirmer  notre  deuoir 
ÏÏ)e  croire^  [ans  y  eue  enamir. 


DES    ACTES     DES  APOTRE 

Acles  I. 


Actes  III. 


Saint  Tierre  ddrgent  ndyant  point 
Tour  jaire  a     boiteux  aumône^ 
Çuerit  ce  hoiteux  mai  en  poinfi^ 

nom  lESv  ence  poinffj 
Tour  )?ne  aumône  trop  plus  bonne ^ 
kAu  lieu  ddrgcnt^  famé  luy  donne. 

E 


Ades  VII. 


Saint  EHienne  fut  Upidé 
Intiocjuant  le  nom  de  i^sv  s: 
^_y4ufi  i^ESv  S  luy  ha  aydè: 
Qr  luy  J^artir  ha  regardé 
De  ïœil  de  Foy  aux  cieux  la  Çus^ 
6t  hayeuiEsw  s  au  deffu^. 


Adcs  IX. 


Saint  Taul  hr niant  ddjjeccion 
^  perjecuter  les  Chreftiens^ 
Futjait  yailjeati  deleccion^ 
"par  ^?ne  grani  conucrjion: 
^ux  tjùd foulon  mettre  es  liens ^ 
Lors  il  ayma ^lus  que  les Jtens. 


A6les  X. 


Les  animaux  de  mainte  fort(z^ 
^  famt  Tierre  ojferts  à  manger  y 
Cefi  la  ^ijton  qui  lenhortt^ 
Que  Dieu  ne  y  eut  clorre  la  ^ortç^ 
De  jaluty  à  nul  eUranger 
Qui  a  la  Foy  je  y  eut  renger. 

E  3 


Ades   X 1 1. 


Sdint  T terre  prls,^  enferré. 
Et  endormi  entre  garder 
En prijon,  ayant  Ihuh  ferré, 
fut  deliuréy  ^  dejferré 
Tar  vn  faint  ^nge  ^ui  le  garde. 
Et  qui  le  conduire  ne  tarde. 


Âdes  X 1 1 1  ï. 


Saint  'Paul  jui     hoiteux guenti 
"JSlen  "veut  receuoir  facrifîce: 
^ms  il  dejchire  fon  habit 
(omme  far  ire^  &  far  deïfit 
7)e  tel  abus,  ^  de  tel  Vice, 
%>e  tel  errenr,  &  faux  feruicé. 

H  4 


A  de  s  XVI. 


Leïprit  deuin  dune  chamhrier^ 
Louoir  jaint  T^aul,  cjutpour  hon  heur 
Isfduoit  la  jiicon  coutumierc^ 
De  telle  louenge ^lanière:  - 
T^arcjuoy  ridcceptant  tel  honneur  y 
Fit  Jortir  l  Eiprit  dcuineur. 

\ 


Aclcs   X  V  r  I  n 


Saint  Taul  ejchappé  du  naujragey 
Dedens  ^ne  /jle  sdrreH-a: 
Trmt  des  fer  mens  pour  le  chaujage^ 
D'où  fdiD.it  Vn  Serpent ftuudge^ 
Quiy  mordant  Ja  main,  Lidenta: 
M  dis  y  fans  mdl,  du  jeu  le  getta. 

F  I  N. 


Lors  que  famt  Un  en  T^atmos  exiloit 
^our  la  parole^  k  laquelle  fouloit 
Tienâre  en  tous  lieux  ajjuré  témoignage: 
ZJiden  eSprit  des  Saints  fdfjliccion^ 
ZJid  les  malheurs  y  yid  lexecracion^ 
Quexercer  doit  ï^ntechrifi  par  fa  rage. 


ApocaL  I. 


Saint  Un  Viâ  tout  premièrement 
I  E  s  V  s  f 72  long  dcoutrement: 
Sept  eïioiles  en  Ça  mam  dextre^ 
Sept  chandeliers  dor  il  Vid  e^re 
^iutour  de  luy  :  difanty  premier 
Je  Ju^y     aujfile  dernier. 


Apocal.   1 1  î  I. 


m 


En  \me  apparence  terrihlc^ 
Se  jaiî  cy  le  Sauueur  '\>ilthle: 
Quatre  animaux  tom  remplis  d'yeux 
chantent  laglon-e  au  "Dieu  des  Vieus: 
XJingtquatre  ^ieillarsy  conÇentent^ 
Et  leurs  couronnes  luy  pressentent. 


ApocaL   V I. 


TJn  Hoy  dejjtis  '\>n  hlanc  cheual 
Trient  td>-c  hendé pour ptire  mal: 
ZJn  homme  ju6     cheual  roux 
Trient  ïeïpee  nue  en  courroux: 
Vdurre  \nent  jur  yn  cheual  noir  y 
Tuls  J^orî^     ïinjernal  manoir. 


Apocal.   V I. 

i  ■ 


} 


La  terre  jait granâtremhlement: 
Le  Soleil  noir  Mjformementy 
La  Lune  appert  toute ytnglante: 
Mainte  eïioilt  (jl  du  cul  toml\<nte: 
8t  jfl^,^  mont  de  place  change: 
chacun  cremejort  tel  cas  ejlrangc. 


QHdtre  ,^4nges  aux  coings  de  U  terre 
Les  cjuatre  ^ents  tiennent  en  Jerre: 
Un  autre  Vers  Soleil  leuant^ 
portant  [tgne  du  Dieu  yiuane, 
7)it  jHiljaut  marquer  au  milieu 
Du  jront^  les  feruiteurs  de  Dieu. 

f 


Apocal.   VI ir. 


Sept  ^nge$  âeuant  Dieu  eHans 
Sept  trompettes  font  acceptans: 
L  huitième  tient  Icncenfier  dor^ 
8t  defjuâ  Idutel  dor  encor 
T^re fente  dsUiWt  le  haut  tronfj 
Lordifon  des  Saints,  Uumone. 


Apocal.   V 1 1  r. 


V  ^nge  premier ^fremier  entonna 

Sa  trompette  :fu  'ts^  comme  il fonne^ 

Lagrejle  0*  jeu  de  jangmejlé 

Sirttjeralplemevt  ha  Irulé 

!De  la  terre  la  tierce  part: 

T^ant  et  horreur  ce  grar^d jor^  départ. 


Apocal.  VIII. 


^pres  fonne  î ^nge  fécond: 
Et  ^oici  Vn  grand  ardent  mont 
Dedens  la  mer  fe gette  ^  rue: 
La  tierce  part  délie  fe  muc^ 
8n ping  :     tojl  font  ruinez^ 
Cent  mil poiffonSy     phijteurs  nefs. 


Apocal.  vi,ii. 


U^nge  tien  fonne  :     ')?ne  grand' 
EBoile  ardant  tombe,    fi  rend 
7)cdens  la  tierce  fart  des  eaux: 
7)ont  des  riuieres  ruifjeaux 
La  tierce  part  arrière  efi  faite. 
Lcn  meurt  buuant  telle  eau  infette. 

F  } 


Apoca!.  VIII. 


Tuis  y>ient  former  t ^r.ge  (juatrieme. 
Lors  du  Soleil  la  part  troi^emCf 
Des  eHoiles,  ^  de  la  Lune 
SJî  oLjcurcie,  (sr  deuienthrune, 
D  'un  autre  ^nge  on  entend  la  \oix. 
Criant  malheur^  malheur  trot!  fou. 


Apocal.   I  ^. 


L'Ange  cinquième  fonne  :  6^  fais 
Une  efiùile  tombe  an  ^'dnâ puiti 
Infernal,  dont  des  heHcsjortent 
{Qui  malheur  aux  hommes  apportent 
Vtirant  cinc^  mois)  auec  fumec^ 
Commè  de  journaije  enjlammee. 

F  4 


Apocal.   I X. 


&  puijj^ance  a  quatre  donner 
Dbcar  la  tierce  part  des  gens: 
^u  't6  gens  armez^  font  diligens 
^  nuire,  fur  /;elfes  montez^ 
Qmme  Lyons  fiers  indompté^: 


Apocal.  X. 


ZJn  ^^nge  du  ciel  descendante 
Sn  ja  face  clartéyendant 
fomme     Sokihfes  iamhes plante^ 
{ Comme  double  colonne  ardante) 
Lune  en  la  terre^  ^  tdutre  en  leau: 
En  fa  main  tient  Vn  Hure  beau. 


Çrand'  Dame  du  Soleihétue 
Ijontre  V«  grand  Dragon  seuerrue^ 
Le  fils  de  la  Dame  au  Ciel  mordre: 
Saint  JirCichel  la  heHe  furmonte, 
Si  qtiet  ne  fait  nuifiance  aucune: 
La  Dame  ha  fioH6  fis ^iez^  la  Lune. 


Apocal.  XIII. 


7)e  U  mer  fort  heïîe  à  fept  tefles^ 
Difdnt  hU^hemes  dcshonneHes^ 
uerroyant  tresjort  le  J^onde 
Tour  le  rendre prf  immonde: 
T)es  hahitans  du  ciel  mefdtt. 
Et  rien  finon  c^ue  tout  mal  dit. 


ApocaL   X  1 1 1 1. 


ZJn  ^^gnedu  du  mont  de  Siony 
Des  gens  de  henediccion 
Enmronnéj  fe  montre  ici. 
^uis  \n  ^nge  qui  dit  dinjî^ 
(rdingnez^,     ft  ')?euillez,  dymer 
Dieu  (^ui  hd  fdit  citl^  terre ^  (y  mer. 


Apocal.   X 1 1 1 1. 


Sui  V«f  hellç  <T  hlanche  l^Iuz^ 
Se  met  le  fils  de  l'homme  en 
Tenant  \'ne  faux  pour  faucher 
La  moifjon  (juon  yott  ta  fccher. 
U^ge  motionne  :  &  v«  autre  s^nge 
Vendange,  (sr  feule  la  vendange. 


i 


jX  V.  /  &  XVI. 


Sept  ^nges ppt fioles  tiennent 
LejqHelles  eSpancher  ils  tiennent 
En  terre^  en  mer^  &  en  ÏSujrat^ 
Contre  U  nacion  ingrate^ 
Quifon  Dieu  ne  ^eutreconnoitre^ 
ISlihumhle  &  oheïjjante  ejlre. 


Apocâl. 


ZJnegrafut  Dame  hautement 
Tarée  en  riche  acoutrementj 
Et  montée  fur  belle  hornUe^ 
Trefente  ici  U  vin  nui/iù/e 
Dens  )^ne  coupe  dor  luipnt, 
Les  plusgrans  à  Loire  induijant. 


Apot 


Le  luïie  fur  yn  Mdnc  cheudl 
Comhat,  <^  fait  defcendre  à  Val 
La  ^efic,  <îr  les  Crans  de  la  terre: 
'Puts  les  oifeaux  yolans grand  erre 
Sont  inmtez^dun  ^nge  cler 
Quittent  dens  le  Soleil  parler. 


XJn  ^nge  yoHS  lie  encheinç^ 
Le^and  Serpent  dune  grand'  cheine^ 
Et  puis  dens  tdhime  lenjerme: 
Ouja  dedensjl  tiendra jfèrmf: 
^ar  mil  ans  :  ^  puis  jortirky . 
Et  pour  quelque  tems  il  nuira ^ 

G  ^ 


Apoca^ 


Le  gran^  Servent  cjt  âejjcrmé^ 
Et  ajJerrMam  mcwt  homme  arme 
ZJ0H6  Vient  faire  Je/J/^^  la  terrcL^ 
K^ux  faims  eflaz^Je  T>ieu  la  guerre: 
^uis  clfit  en  (ahime profonde: 
Dieu,  aux  euures  iuge  le  monde. . 


Saint  lan  d'un  faim  ^nge  leuéy 
Cette  Ja  -pué,     ha  troimé 
Que  lerufalem  ejloit  helîç^ 
Qpmme  cité  toute  nouuelîe, 
2)efcendant  du  Ciel,  radieufç_^ 
Comme  la  pierre  frecieufe. 

F  I  N. 


AVER'i'I- 

AVX  L; 

'Il  fe  renconti 
Le6leurs,aucuns  c^v 
petis  vçrs  precedens,  c 
rez,  en  quelques  endrou 
non  aflez  riche,il  me  fera  p^ 
leur  refpondre  brieuement ,  que  la  contrain 
la  brieueté  ja  taille,  &  le  fuget  me  doiuct  aucuL 
ment  excufer  :  efquelles  chofes,certes,  ie  n'ay  pas 
bien  peu  faire  ce  que  ie  pourrois  ailleurs  :  &c  û  ces  - 
raifons  ne  les  contentent ,  i'efpere  les  contenter! 
d'une  autre, au  fcmblable  quei*ay  fait  autrefois: 
c'eft  que  l'cftime  toufiours  la  Rime  deuoir ,  corne 
chambrière,  fby  humilier,  &  obéir  au  fens  :ioint 
que  i'ày me  naturellement  vne  douceur  &  facilite 
pour  eftre  de  tous  Ica^Sc  entendu  :  car  ie  croy  .que 
ne  doutez  que,  fans  cela,  ie  pouuôi^  bien  vfêr  de 
rime  plus  riche  en  certeins  endroits ,  mais  pour  le 
mieux ,  ne  me  fuis  vouKi  contraindre  ,  ou  rendre 
mes  petis  vers  rudes  &  obfcurs  à  l'occafion  de 
quelques  termes  de  plus  haute  rinrf^ue  ie  pouuois^ 
y  faire  entrer,&  fcruir  aaec  peine.  Qiie  fi  quelcun 
pcrfifte,  &  demeure  encor  en  fon  entier  au  con- 
traire de  toutes  mes  raifons ,  à  tel  pour  toute  rc- 
fponfe  finale ,  ie  defire  &  fouhaite  quil  prenne  la 

plume- 


